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= 8 Toecapar feu la comtesse Marthe

À, d'Aibaféra, ais

i“JeBouueval, secur de la charitable 4

“fante. à rémercié,

dounnés dans son’ diocèsedu

Manitoba insuccursale de cet Éta-

ent.Iaparcisss de Fanoratelles|

“On sait qué eet “deavre admirable,

Heat=  be,province de la nouvelle Fran|

ES CL DFA

LAJUSTICE
  

  

 

   
  

Gans l'organisation. dey/tribunaux dans

= Sion,Avec le uyatème actuel les

ERdetoute la partie nord du

| comté de Terrebonue, depuisSte-Adèle|

étSte-Mdrgueritedes cantons Howard,

Morinet’ Arandel dane Argenteuil et

: ge igpartie nord-est du comté d'Ütta-

wifBd sont obligésde venir S1-Jeromeé 04

", de s¢ rendreà Ste-Scholnatique où À

Von pour intenter une action de $26ou

reême d'un moipndre: montant, mais

Ê;échappentà& ia juridiction ! de. is tour

RRS Ya caissearr coutestée; on peutse

FFfuire une idée des frais éuorimes.que la.

; ‘| partie perdante aurs à ‘payer pour se
; _- témoins et pour, l'buiwajer.

> 1Le “Nord” connaît des causes où le

etant uccordé par le jugement était

| su-dessous’ de 525: c'est-à-dire de 1a

7 | quatrième classe d’action, et où Ia par:

“litie perdante a été obligée de payer. ais    

  

 

“Leprocureur généraldede. vtt de
‘New-York. vient de d r qu’en di-

”}accten de banque ne pas hypothé-

Co quer ee)parte et continper Tagscom:|
o wedirecteur. . mit

, ‘SALesnonclatures” i

aaunoncenonce àan Er Evora

+f ia ARE deMadrid. Myr Ajuti,

“iponce 2 Munich, paeie & Ia n pacte
7fe Lishonhe. Onparie toujours
: pL Écéque de Viterbe, OE

“1-ges urdeMgr Perna alI»nougiatuss.

     

1 7 Îzs funérailles de

2

deMJoseph Wiltrid

"© Masson ont ew Heu samedi à Terrebon-
Be. au milieud'un grand concours de

"JL parents et d’amis, |Le deull était con-
. . duis par le juge Taschereau, ledocteur |

“L. de L.Marwood, beau-père ét beñn-

* - frère, respectifs du défunt. LeR. P.|4
Pichon qui officiait était assisté de M.
l'abbé Piché curs de ‘Terrebonne, com

me diucre et deM, l'abbé Tate,cour
me so -didere. “Oh na

  

‘une ville oon gage |

“Ar ed tantotunsiècle, la villeaid
A dolrede; Wistar' empruntaitan-duché

! de Mecklembourg-da somede $1.225,- 1
WO st sedounaitelle-même en gage.

: Cest-à-dire qu'il était formeRement sti--
poléque, faute par ju Suëde d'effec-.
taede rembourtament decottedetteà
in date fixée, Wismar sppartiendrait au

n|wtenr poarent nouvelles anwées,
+ Or1a fatale ochéagceest proches Que
“va faire la SuddeŸ

E ‘La question est 4°autant pins‘intéres-”
> sante que le Mecklembours s'est, entre
temps. fondu. dunsd'Allemagne, et que
©Wistar possède an «excellent port dont
tes Alicmands n'ont pas pu jusqu'icitiv

: Ter parti, trécidééient en ‘raison den
f"déuses dececeLe traité. :

  

Tuailes déda paix descendait,

lebras on jeune hone bienmis et yat
79 Daraissais point par “trop désilé,
+ Sautdia, dés badaude — U faut $1

oo cent à emboiter do pas et bientot #
Cd¥en & une bonne iugtaine detrière-jes

hummies. Maisarrivé & an cer
Àÿtæin coin, ja policélâche de bras deson
<4]prissupieret faitend. 4

Osis si) des intrigoer ! — se |

- Gens :
“- =Dbien!au evolr, vienx Loi Mow

- ainitice Ataf > ét distui que j'irai
mänger i« soupe avec vous Un de ées
Joursqe jone rai de service,

après une moe gude de
-“ main, ils se eiparent.

81 vous sticz vu la têtedes badiuds
Msappoiutts EF° €

agohinor

Le nègre.blanc

Ohashe du boisSetRagloïne, des vu

 

: gabouds parisiens ee réfagieut subois |
ode Vincennes, Amési, dit au confrère
de là-bas, rientou d'y faire une nupvoi-
che battue:

‘Cettebattue a amché l'arrestation de,
© dons femtites et-—nsturellement-cpelle
d'unpersounuge curieux. C'est même
de plus fort en plus. tort, car vi xpris

>; an nègre Mage!+

En etfet. ce nègre, qui avait dit ; sel
Boxmier AJi-Bo, s'étant débarboutlté an
“poste. san telat est devenu pareil à cé

- lui des Européens. I a déclart. qu'il
 Vappelait en réalité" -Aljbeaud.. qu'it-

>, Âteit Frañçuieet-qu'il a inaquillait le
+ $oir' 2 cause de son métier de. sauvarÿ/|.

Mängeaut des lapins vivants du ver

plié et des étoupes euflammées. C'est

  

  

Yéllé Jons ménage lu prochainebat
Nouvttesavee_ bray  

  

| anerigic ‘autre fils, Napolicu-
. Francois-Lucien-Chares, pour y deve-

   

  

4 = NousoneFort garewf

 

  Ar in, archevêque”de st ]à

eiManitoba, de pas.

 

spleudide établissement I :

 

ieaismr1
LAES

“RaGrandeur, reçue par la marquise|2

‘dans,une touchante| >,

allocation, la famille ét‘les reigieuets|

umamans

à 9 et élevé des orphelines, |

aprèsavoirTenon avenir assgré dans ce-t |

  

ryle Nord.i+Le

Le ord”“demaude | dessome “royageur tri Denis qui s'arrête a

ide, be manque pas
titre Episcopal le

à “Maréchal. Murat”,
y respect deux hauts obélis-

et, pour peu|

Tallabaeses éu Fim
de visiter au

nesde marbre blanc,-

us‘il soit brouilié avecl'histoi

dignité de maréchal lui donne le

“on detoaler les restos d'un béri

“maréchal” français estle printe_ent.

“le Murat, fils alng duroi de Naples.1

“reposelà près del su femme Catherine

-Daingerfield Willis,
Washington par da mêré. —

: Les habitants dupays lui savent us

gré infinide dent choxes ia
d'avoir fait d'uneAmérica

- cctec:‘lu seconde de s'être tiremourir’

etenterrer àTallahassee, 00 son fom-
point, d'intérêt”, signalé

s los. guides,

petité-nièce de

beau -ést “un
aux touristes

Î Son mariage u'aliapas tout seul: te}

‘sang bleu de l'atistocratie virginienne|

ui coulnit dans les veinos dé miss"

‘iis se révoltalt de s'unir’
plébéiendu petit-fils ‘de l'aubergiste

Murat, tout beveu du. grand Empereur

: cette démocratique

“À A où l'égalité est tn dogme,
| pin tée ind des descendants |

°} deces géntlemen anglais qui colonisè-

:\ rent laVirginle et dont Waabington 1ut

Te type le pineMostre. Cette caste
très collet monté,
dérogeance, ni plus

| mésillance‘que les vieilles nobles
telleenseigne qu'elle|

; te de fusionher avecl'aristocratie

= ‘dollar et vit retirée sur abs ancien-
‘nes plantitions,len se‘glorifignt d'être

l'aristocratieter enne des Etats-Unis.

près bue longue résis-

tance un siège ehrègle,quemiss ‘Kate

Willis, vsincae par l'amopr‘et le ti

de princesse, Comsentit à,
quisuivant -
it pasde naissanee”. Etant|

‘douée d'un heurpux caractère. et à

| bonne bumesr- ijaltérable,’}

1 reuseavec un mar qui lai; procuratous

Les genres de Ji

qu’il fat. Dans

_ fermée, exclusivé,

 

Ce ne futqu’

épouser son

aesde K:WonkBasses| Actions,Achille
expériences culinaires
tombait sous la main:

xemple, ou un sautour.

Iman ui parut excellen- |
à sonlever le

était de faire
surtout cequi I i

in geesu vautour,

by e fois, À voulut expérimenter

claves"le goût de la sciure de

bolede cerisier.‘i fail les em B- |

Lamour,du chaudron prenait partois |]

; d'autres formes.Un ‘jour, en

-fahsence de safemme, |

_tontés ses robes, les plonged dans une’

le tout, La princes

sarprit son mari dans

“Cétui-ei, tulat’ bar-

ait qu'il avait décyu-

rhepour la teinture

it l'essai sûr ees:robes.
elle se mità rire

& excentricités

re étalent pour elle un perpd
t, mais le bou-

où 11 lui apparut vis
Petit de siropquimar

En'montrant d'un ami sa suc

i était tombédus ls mélaxée.

Loudrespasser
tra Louis-Napo gon, qui #e

vise”‘affection pourCelle et fui conta

tend aes rêves d'avénir :

{gorui Empere
| donnerai na

il a'emparade |

1 caveet fit bouil
=à son retour;

Hite de auie, lui
rest, an. Tole eilpel
et ‘qu'il en fai
Lois de se. thcher,

toe! sajet &AUST
quet fut le jour
aueux. glunot.

pain, HFomens8à
jun an. La, elle re

“Lorsque je|

cotgiue Kate, je vous
pâteau- et tout cc que

vousvoudrez én retour de l’amabilité|

me témoignerÀ présent”.

‘dout à fait incrédule, fai répondait par |

des: “oni. oui”, comme àvu maladeba
A un enfant qu'ou he veut pas conta

l'autrésir, Que rue Voisiné tenantpar |

Entre temps. lle prince Achille Murat

servit dans Uarmée américaine contre

‘les Indiens Ré inl;

: C'est dans douté ce
do. “Marshal”

ui vai valat Te tic

inconau dans l'histoiro

de‘France. Mlsy eunduisit en brave
emme le suivit partoat

dans pt tampägue. partageant.feux |
ce fut grâce àses, soins

x d'une _mort-‘ebpeure|

postilenticls de ue Flo

a main en:|

ses dangers, kt
 où'il pe périt|
+ dans les:marai

Il mouret en
“tré son partra t

qui rappelleceflle
1 mime que. dang un voyage ¢
sx peascmblance

©Napoléon.xdi

avecÉwperear Lai at

tira dis. partisans, de vieax soldats Je

Fempire, qui s'uvisérent de fermer-un -

rigiment et de.te metttad lear TOL Le

rol des Belyes dut dissoudre op réa

porté owbrage à Louis
ee À bith Marat au

{xd rÉcre de ni

: went au ait

rail ‘uiai

rt. ss terme se fixa 2

: ne. vil elle possédait aie plan
‘tation de éantde à sucre

es. Aprés»pote
alld Voir hod toe)

Céui-ci Jui renou-l
; mais cle Lt

tard. potidaut la guerre
ile reupparat aux Fuile-

iireur, apptutaut qu’‘elle
plétemeat ruivée, lui cons

le dagère de SIry.
bien plus à soi

: i voulait quil pnt

dé l'Empereur.|
sip aux Tailer|i
sels Luttre d'a

de.Sécession.A

titida nue rent
Elle avait der:suite d'une discussion avér son pa. | 5 ;
népétiatSasi\ron anilavait luissé Ja baraque oùif |

2 “travaillait: & là foire de M trous“
2|povacouche en plain air dans |

 

.kre. lui dit-il, J'ai ane
u par vous, mais. | he
doigt pour la cause du

frais ga réva.ution da:ne.

iernie wnti
--Et mlaintedant. quelle surprise (now | 1devas ka

Soen!ef_ emourut”où Amérique
File passait da JAYS [RRIF une

ny dément pil purtrast
que nouscrois va d'elles et qui la re

Éssante de jeparese, avec
x nuits où jsrieutà Le |
=F fait of la Hamme

Proteasearema, qui s'était ren-
c'Buprès du tsar à

la

prière de du fa.
impériale est revonu deSaiat- Beddeads you

“fois upegrid 

  Le.voide“Naples avait:‘avoré en

     
  
  

  

  
  

  "birsérieux. jeune prince se fxa
| aux environsde Bordeutown, daus Fétat
CFdeNew-Jerser. et se lança dansis

 cultare. . II moissonna plus de tracas
que de récoltes. ;

La pension que tai faiséit son pète |
- passait au jen ou en chevaux de Inxe.
Eb getarda pas & Etrecrilié de dettes.

‘ce, finireut, quahdleurs factures resté-
rent impayées, par le prendre em grip
pe parce qu’il était fils de Rol, et lai

| découvrirentde grandsairs qui offus
: quaicut leur républicanisme. 1s exer-

| étrent- co lui des poursuites qui
rompirent. :r barrière de re dont |
il avait été. fusqu'iici entouré. gens 1 ©
qu'it emp'oyait prenaientplaisir à l'ini- | CPa
tier aux avantages de l'égalité.

énorme, aix pieds’ de hant, corpulenten
proportion et rompu aux exercices vio- |
lents. 11 n’éprouvait aucune fatigue à
chasser toute une; journée-dausles ms- |

| rais, chaussé d’une monstrue paire

prià très poliment, suivant son | habi-
- tude,-de vouloir bien faire quelque cho-
se. Sur une réponse insolente, Murat wif

l énvoyaquelque part, comme on dit, sa
terrible botte. L'homme ainsi laneé ne
fitqu’up bon :fusque chez: le juge de

L'affaire vint du ‘Tribunaldde Mount
Hoïr, New-Jersey, daus les ‘archives
duquel se trouve le dossier. |
Mlite nffirma, avoir reçu sépt coops

depied q l’obfigèrent À garder de lit. F
Murat, pou conflant dans les Avocats
plaidi lui-même sa esuse, dans. un an-
esinénarrable :

* Monsteur le juge et messieurs les
, dit-il, on s'est efforcé de me repré-
er comme un mauvais coucheur,

mie peu importe, Cet homme est vena
vous. conter que je l’avais frappé six.
tuis. Six fois! Jé ‘suis fâché d’être ubli-
gé de vous faire une démonstration
d'une certaine nature, mais je ne puis
Feviset.”
“A tes mots; il tire de son immense
vêtement de chasseun pubis humain,
articulé et monté sur f1 defer,

** Regardez ces osséments, continua-
rere agitant l'appareil sousle nez des
are.#5 petits os Que vous voyez: là
Ja l’éthbrron de-la queue de l'animal ;
je veux dire quesi l'homme quime fait
ce procès était un ânevéritable, cès
petits os, en s'éongeant, de viendraieut
sa queue. ;

--La tæibunal, le darram
torda ent. En guise péroraison, Te
prince. tendit sa gijabtesque juriidebot-
tée jdsqu'aux genoux, et frappant si fort
sur son Énormé cuisse que toute la sel-

- le en retentit, ià s'écria : ‘
*Bi|f'avais donné un seul eeavez

caf’ ursis mis en pidoes coffe petite
quevs gr

I} fut acquittéà ri animité.|
Quelques annéesplus tard, il aban-

donna la culture. Cefut l’époque où il
v'éprit de Miss Caroline-Georgiana Fra-
ser, de la Caroline du Nord. Malgré
T'eppesaition du père, quile chercha plu-
sieurs juurs pourle tuer, 1 l’épousa. Le
ménage Étaut absolument sans ressouf-

J ces, MmeMurat dut ouvrir une écoleà
| Park Bueet; près de Bordentowu, à un

mille. environ de Bonaparte Park, où
Joseph Bonaparte, oncle de Murat,
avait passétout le tempsde son sé-
jour eu Amérique. L'école marcha à,
“sonhait jusqu’au jour oû le(princeden
mola. Les familles alarmées retirèrent‘
los.jeunes filles.

Leprince vécut d'expediénts jusqu”au
rétablissement de l’empire. Quand l’Em-
pereurlui écrivit de rentrer én France, |

unable pour xa nouvelle condition, et la

pressés habiddèrent les petites Murat
comme de petites princeises. L'une, Ca
roline, est “devenueJa baronne de Chas
sien, otet. l'autre, Anna, la duchesse de

Les cecanciers du prince, chartoés Ze |

NapoléonIL, lui dépéchèrent un hon- |
me de Joi, nonumé Knight, pour le félici- |
Aer ét, en mêmetémps. lui présenter |
leurs petites notes. I! fut reçu -d'aue |
façon. vharmante et, pendant toute dhe
semaine, fut traîné de fêtes en fêtes. ol |

en qu'il n’osx pas insister surles re-
tionsde ses clients. Plus tard, ces

wiêmes créanciers s'adressèrent à Em
pereur, quiles renvoya au princé. Celui-
¢i répomlit que ce: serait fveci leParistos
grand plaisir gu’ verrait à Phris
amis de Bordéntown, et qu'il leur dou-
‘nerait du bon temps en France, mais
Qu'iln'avait pas d'argent pour payer scs
votes arriérées.

© Le dernier eurvivant de in. famille
' Bosaparte en Amérigue est M. Charles-
| Jérome Bonaparte. dont le ptre était
Issn du mariage de Jérôme . Bonaparte
avecBlisa Paterson. M. Charles Bona:
paste, né à Baltimore en 1851, tient %
rang leplus. hujiorable au barreau d-
cette ville ét est le brasdroit daTcar-

. dinai Giblions. LI n’a jamais briguf les
suffrages des électeurs, mais il a tuu-
jours arienmuent combattupour d'êlez-
tion de sénateurs et de députés décidés
A faire:des* réformes dans l'administra-
“ton virile.

Siège,l'Cet 7 catholique et les Institu- |
tins amdri

Invite a prémilor A ta céébration du
Utie anbivegraire de la fondation de-
{ Feale de droit de l'Université deYale,
VUprit scoasion deta circonstance pour |

en famettant ewdessous des procédés
sonMDaires préconirés par. Lynch.

si fear Lombre pouvait. être comparé à.
celal des crrenrs &gos tribuvaux. j+
suis à pa pits sûr qu’il pourrait. sug|

MOTELA intrarx, tours, 3munavis, c'est.

eesré ke pine praud mal qu'elle uit
© constamminent feussée pt Eudéc par des:
mpyens Fgawx. Voit peolre. sass aut:

ve > quelques résoriers Eu Etat my
À dÈes vt quelques -* vélertuen 7 peut Le
pas Être uni édinant spectacke, au moins
produit-il sur des officiers publics ‘un
«fetjéus salutaire quelu longue série
des actes d'accasétion annul£sades Jurys
qui Be peuteat sc matire d'acont. d #|
Y«ndicts vyados. et des complaisine-+
impares de la justice pour ia roétérates
se trimphapte””
Cette boutade. à nous semble! V.

tahon dela lancat en France. Dai
sarpie 65 BY ped lus. Al ancait nes

Fariat
a] . TH."enproneeque le Lansest om

:“d'une ame *afreique et bub

 

Le
Pa

 

 a Feve soir des dépôts grotsques. u est

a Lf

une
souvient, qui
meux p

Les négociants de Bordentown, gai.asvia
‘Avajent fait crédit. Ason titre de prin-

  
Le prince Marât pr d'une stature’

de bottes. Il avait-eu pour valet &’sourie |
un. none Jeremiah White, gdirçon pe-t
resseux s'il en fut, Un jour leprince le

5 avait à peine, dans la maison, de |
4quoi vetir la famille d'une façonconve- |

‘tradition räpporte que des vois em- |

voir qu'il avait son rang & la Cour de t

Li àpablié “ l'Indépendance du'faint-| 
dauber forme sur Ta justice amériealun, '

* Le jage Lyuche a-t-il dit. puif.faire
dos CERES. © ss erreurs he ‘peuvent ‘
êtr, féparées par uu acte jimticiaire.mas;

portir Li .otajatainon. Je crois que pou
d'ursents sent i5uchés, Naturellement, |
Cok Un ud quela Lui seit nec parfois;
davs Toles d'Ehe renforcée pat dowd.

feoe de procdeI ia ‘branche d'un wd 1

Chaties. Buadparte: aurait ca argu| 

le/conédentnédes proiets qui n'aboctis-
sent paioù qui aboutissent mal. C’est

itéches lai. Cest lui, on #28.
était dépositaire du fa- |

deTrochu, et Je testament

| dé Gondour qui devait-délivrer la litté-
rature prijugts surannés, peut être
mis A cits duplan gendaire qui deyalt
ester Paris.”

M, Drumont. après avoit montré
usae Gomcourt n’était pas

» Ia, compare Àl'autre, et com à:

Meaotaerrations doivent vous faire |
jourplusjuste les |pos pts

=

 

 

 

 

    
comtéle quient réussi à

doute&des œæurres, aites sans t : _ Le

te, à est humain, # +ours

n'en ont pas duré près | La “Semaine

 

sponnale depuis dongremps en cours :

(+ cents age. ct qui ons ed der roagougatt,i

 

aq Ho temps,|
ia fondation duneed'Yourille,'
situé au coin des rues ochetière et
St-Urbdin, 11 s'agit nininteuaut d'ane
‘deuvre annexe : une de

vantes. La * Semaine Religieuse” dit : 4
“A cette diame inté ute de jeu-

nes filles expuites, sabs protection et
:| sans expérience, Àtontes sortes dep&-

rils, le nouvel établisscanent est destiné
à rendre dea services inappréciables:
Ces enfants deseizeÀ vingt ans qui,

nés, ingénues, nous voudrions jes aver
tir toutes avant qu'il soit ‘trop tard: Ÿ
qu’elles saéhent |se défier die certains
F agents, de ¢ cochers,de certaius
emtaucheurs, de certains messieurs ut

É à un journat -de certaines snatrones, rencontrés,je| te. aagntz
de Patis, fait voir que sü-bas comme
ici on ‘trouve dur de rompre avec une | quais. Que Dicu les préservede trop de|

| confiance, d’une première Imprudence “ge

soir surtout, dane les gates ou eurles

“ Ou ‘attire dé tous côtés notre atten- suivie presque fataiement d’un premier
tion- sur in situation facheuse dans la- malbeur. Lerelèvement serait trob dif-

Quelle se trouve le monde des petits

|

ficile ! Ce conseil est bon et mérité d'&- it,
par suite du refus de tre entendu.

rieure-à 1566.

conmmetcants
l'administration. d'accepter, au pair, ia * Ainsi donc, toute jeune se proden- à
inonnaie divisionnaire françuise anté- te et désirouse de ne pus se inisser cit-Ÿ

Les rapports entre le pu- | convenir pardes offres de service étles
blic et led dits commerçantsdeviennent afiéchantes d'inconnus-toûteprometses
difficile. Le boutiquier qui, pour un {-jeune file qdi arrive à Montréalsans.
achat de un ou deux sous, doit rendre engagement préatable et eaus y couval-
la moñnaiesur SU
francs; est scr

 

pufier,devrait aller téur
avec raison ; mais d'achéteur, désiréux it au Put naged'Ycuriile tenu par

‘les Soeurs Gde se.défaire
d'un uvais

cette monnaie, voit
ll le fournisseur qui ie |rue Lagçauc * | Ele cera admis

ses, aunuméro 583 de ‘a
  

lui refuse, d'où discussions,et souvent- | consmel'enfant deta: maison et o’'sora
‘ quercdles et perte d'un diéat—Un
poudrà d-cela que chacus avait été |

| vité à ee débarrasser, en temps
tun, de cette monnaie dont l’admi

qu'à se féliciter d'avoir suivi noë con:
I seila. En atteudant qu'onlui ait trouvé
une place, elle prendra part À une ¥i2

cape copor- tesagement très jarge|To| commune dont
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andénigrement stématique, fruit
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| ment.
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k pesa Le pian de M.lFiynn «quelquecho-

mathisvélique : KM consiste &' dé
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Montréal. Ceseotons’ se divisent com-
pe suit;
‘Pour le mord:de Montréal, 1,238;

pour de Lac-St-Jean, 188 ; pour le Lac
in Métapé-

 

  

 

  

  

Ze prèsde-200personnesse sont diri-
ver des terres d'Ontario et-le Ma-

oba. | /
Ls BJ. Flynn, ‘premier ministre

iyia ptovinte, est allé, ces jours der-
ire une visitedans certaines pa-

ia vaïéede la.Métapédia,où

fespreprogräs de ia colonisation sont tels

depui uelgaes années que|les deman-

es de eolons pour obtenir|des rou

do nnicatious plenven au dépar--

| tennt des’ Terres pourbi ts de lota-

n poûr des lotsà co r.

ad foule de difficultés

ue Youvertnre des routes, de colonisa-

que a naguère encore causées dans les

tous, le chef de la province a voulu se

rendre | compte par {ui 4

|soins de chaque giaroisse et

niJotltransporté sur es dieu
En dépit d'une tetapérature di

| favorables, d'hon, premier min

 

  

  

compagné de d'agent des terresdans ce

{ comté, M. W: Michaud, a wisité des en-

droits où on€ pde desroutés et s’est |
8 y

à BR faire.
Parmi les roinses qu't 8 visitées,

citons Amquil Cedar Hi, Métapédia,

etc. Les pr 3 accomplis durant ces

dernières années pèr ces paroisses sont

tout simplement étonnants. Amqui, il

y a dix ans, n‘frait que trois familles
pour toute population et aujourd'hui,

élle pussade 1 mes. Li en estde

meme,aussi sur mnegrande échelle, de

certains eudroi naguère ‘flag ata:
pat aujourd'hui des pa-

-

 

roisses floriss
A coustater ie beau mouvement de

colonisation danscette ‘superbe et riche
partie] de da province, sur laquelle ‘de .

* Quotidien ”

a

déjà donné des rensel-

gnements «)flatteurs,mais, si bien me

rités, bn peut dire que de jour n'est pas

| loinoû l’on verta là ingt Di
venir prendreen‘une place) en parm}

lpspe
ole gouvernement aid considerable

t au mouvement de la colonisation

et son intention bienarrêtée est) de ds

penser tout argent mis & pa jeposi-
tion dans ce but pour favoriser l’éta-

blissement de Houveaux colons. D'un

autre) côté, ee i: ne-contribue pas pe

à eudourager des nouveaux etatéis, ©

1 sont j’appareucé magn e des récol-

tes, ies facilitééide communications, le
‘Froisinagede gombreut laès ‘et rivières
polssgnueux. or
On saitque in. vailée de Matapédia |

‘est une des plus belles qu'il soit posal-

ble de rêver et nous ne cfoyons pss

‘Fqu’# y enait de plus propice à Ja colo--

nization. Aussi les colons se -déclarent-

isses d’a-

fils enchantée. Ceux-ci viennent ui peu

Madeleine. Onsait que depuis
ue tem he pe suffit plus

pour. les rés enté “de tlie et ils sont

-chligés-d'émigret. Ke ont ie bon esprit

| de prendre laroute de ia Mata dia.

Lagent desterres de la valde de la

Meétapedia est M. Wenceslas Michaud,

du tac Matapédia (Cedar Hall). -

Cen cantons eout au nombre de 13.

- Les ‘terres dieponibles dans cette agen-

ce couvrent une superficie de 561,850

a‘sont vents s'établirdans la Ma-
iacinq familles venaut duHavre-

pusxiMaisonsethuit venant de l'Etang
“âu Nord. Plus de soixanteautres ont

cholai des lots et émigrerout avec leurs

bestiaux à mesurequ'elles ie pourront. |

Leslots sbnt divisés par 100 acres,’

quatre arpents de front eur vingt-cinq

de profondeur. Îlu se vendent 20 cte

l'acte et sont payablesen quatre veriss-

“wits. L'acquéreur n'a qu'une baga- |
tulle A payer commæ/biliet delocation.

Comme nous ie disons plus haut, le

trudé des routes de colouisation a sou-
vent êté la cause d'injustice ét qu'on a

 bénient pour obrier àcela s-conféà M.

Castonguar, arpenteur, le soln de tra-

‘ter ces routes, Cela aura pour effet de

tendre justice À tous.
Les genédes îles de laMadeleïne ont

ch deux cantons dans la vallée où

{la vont s'établiin De désirent,se. grou-

peri ensembles - -
L'hon. M. Flrpu ="ntéresse auxÎles

de ja Madeleine qui font partie de son

maté et à la Matapédia qui fait partie |

‘du jcomté-de Matane qui la élu aux

jères élections provinciales en 1892.

THest secondé dans’ ses effortspar les

    

“Mgr Blais à promis aux nouveaux

colons de Jeur dofiner un curé dès qu’ils

_serent en nombre suffisant. Les tra-

‘vaux de là conttraction de la chapelle
 cotumeuceront dès le" printempspro

“chain, |
videmment, in avenir brillant at-.
les nouveau”tolons daus la valiée

de‘la Matapédia.
Le premier ministre, ‘ton, M. Flynn.

eufavorisant ainsi de toutes ses furces

le mouvenient de la colonisation dans

notre province, fait une ceurre patrio-

tique et grande quel'histoireenregie.
trera & la gloire de son administration

pléltede sagense""s ; Co

ta bien tu : duns le cours de l'an-

née dernière. 4,288- colons nonveaux se

‘sont établis aus le nord.de Montréal.

En réalité. me- fous l'avonë dit ré-

| cemment. cadre des territoires arpen- |

| en le longdé 1a Rouge sontremplis et

‘kas-colone demandent. des lots dans fine

térieur. C’est pour. satisfaire. à cette

dumande que I'bon. M. Nantel faitpro-

“ésder en ce moment A l'arpentage d'un

nqureau canton. Les culuna i en sau-;

rdut gré:: M. Turéotte feindra de a

vai qu'une manoe1rre machia réhque:

tnais sa vue est bornée par les intérêts

n'aaucune tmportance.
eme an

NOTRE-INDUSTRIE LAITIERE
ma

n y à dansla province de Quétee |
1467 fromagerios ot 307 beurreries.
‘Gomme l'en voit,c'est bn nombre ree

ctablequimontre fimportance de
cette industrie. Traps an seul comté,
celui ‘de la Beauce, Fon compte 33 fre-
mageries eT 9 bearreries | 1 y a Jes
beurreries et des tromageries dans tous
lew comtés de la provinee de Québec.
Les comté où il 5 a 40 fromageries ct
Plus né éant pas rares.

; Ces chiffres ne déthontrent-ils pas
&une manière Hoquente,dit lo ~Nord™,
les progrès réels qu'à faits la province
de Québec en agriculture Ÿ Certaine-
went, Tout botme ; térensé, sans
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de son parti-d'adoptivn et “a sritique

 
“gouvernement “provincial ent pour Ww

pluslarge part, la cause de ce mouve-

À ment: vers le Naturellement,

des adrersair ; politiques peu scrupu-

lenx et;avides § pouvoir traiteront ce

| progrèé d'engin. électoral; ils affirme-
ront que toutes les conférenteé qui ont

été données sur l’agriculture par. les à

missionnaires agricoles et par d'autres

conféreuciers compétents n'ont été fal

tes que dans un but politique, enfin ils}

* técheront. par tous les moirens de déna-

‘turer Jes Intentions de cenx qui ont été

Ja cause de progrès ed agriculture

dans notre province dèpuis quelques

années. Mais les faits sont WA et les

“caltivateurs

. eu temps et | jeu

faititdoa bien.-
pouresit-

done fait tant pour le cultivateur ces |

gens-là ? le beurreeù donne, et c'est
À péine siIon peut avoir sixou sept
“centins pour-le fromage”. C'est: vrai,
‘notre industrie laitière traverse ane eri-

se sérieuse ‘de,cetemps-ei; mais est-ce

 

  

 

néral; ‘ilen est de même darslous les

| pays qui proiluisent du beurre et du
Domes. Alles aja Danemark, le’ pays

où l’industrielaitière est le plus pros

père, vous y trouveres le même état de

‘choses..
Est-ce 4 dire pour cela que l'industrie

laitière’‘ne paye plus. Pas du tout,et
“cette sanée, il se fabriqueautant de
fromage et de beurre que les années

dernières; mais d’un autre côtél’on tâ-

{ che defaire préduireaux vaches plus

Ÿ de lait en soignant d’une manière plus | °

| raisonnée: Cette année par exemple,
Fon cultive’ partout, plus de plantes
racines plus de blé d'Inde, |plus de
fourrage vert. C’està-diré en au‘mot

{ que l’on tâchepartoutde dimio er le
coût déla production da lait taire
face a ceàl'abaissement des prix sur Je

le fromage. |

ment bien cela qu’il faut faire, et
Urait-on pu y parvenirsi Je caltivaters
‘elitété remeigué par lescercles agri-

s, les conférences, les conventions,

ete. Certainement, non. Cette crise
dons notréindustrie laitière prouve jus-
tement je bien incalcnlable qu'on: pro-
duit nos gouvernants en ‘favorisant

comme ils l'ont fait depuis quelques ‘an-

nées, l’agriculture en gén et fine
dustrie lattière esparticulier.

LESACOUSATIONS DEmaa[3
Sxplicationsa-

  

Le‘réprésentant de “Evénement ”
Ayant rencontréà sa résidénée, sir Heo
tor Langevin de retour d’une promenade

de quelques jours, lui a montréle rap-

port de Ja } Gazette”de Montréal au.
sujet du voi récent par M. Tarte
d'un nombre|d'employésdu dépattement
des Travau:
derhandé s'H avait quelques explica-

tions à donter au pablicà ce sujet.

Sir Hector Langevin à répondu qu’il
n'avait aucune objection. L'ex-ministre
dés TravauxPublicsa dit que le systd-

vaux Publics existait durant le régime
de l'hon.: M. Mackenzie, 11 n'y avait
siors qu'un certalu nombre d'officiers|
permauents, et tousles autres employés |
‘étaient surnuméreires et temporaires.

même syatème, et quand {] a eu à exoli-
quer le fonctionnement de son départe-
ment sir Hector a déclaré que si les of-
ficlers surnumérairesdevenalent perma-
nents, le résultat serait d’ajouter va|
fortmontant aux pensions à être payées
lotsde là retraite de ces empioyés, tau-
dis qu'en n’employant, À part du person
nel permanent, que des surnugéraires
où pouvait se -dispeneer du servich des
incapables ou dé tenx qui ne méritaient
pas d’être employés, et qu'ators il n'y
avait pas de peuslon pour eux A être
payées parl'Etat.
Quand le département voyait que los

: travaux ue dévaient pas, apeds um cer-
tain temps, requérir. les services detous
les survumérairés, le ministre faisait
avertir ceux de ces urauméraires qui
deyaientiêtre congédiés, Que dans un,
deux ou fruis mois, ils ne puopraleat pas
Eumpter kur Une prolongation d' ‘oi,

. ensurte Qu'ils avaient ainsi le temps de
sé puurvôir ailleurs.
Un prétend que ce systdime n'atalt 1

jiste pour les employés. Pourtaut
demandes d'emplois sous ces circon ol
ces ne manpquaifut pas, et peraobse Ie

Que c'étuient des positions temporaires,
ttileles actéptalent volontiers,

salaires de’‘ces surtnnméraires, 1 était

votées pour les divers travaux publics,
vu que ces officiers et employés sornu-
méraires travaillaient à ces travaux,soit
comme ingénieurs, soit comme nrchi-
tectes, soit comune dessdnateurs, soit
comme hommes de métiers, soi” comme
‘charretiers, hommes de pelne, cic.

Durant toutes iés années que sirH
tor Langevin à été ministre des —Fr4-
vaux Publics. les estimés dec travanx
publics à exécuter, ont été votés régn-
lièrement pére parlement, et ains! ies
employés teporalres cothme i+ perms-
nebts onteu leurs occupations régulid-
res. Cette antiée est la première fois que
les catirmés n'ont pay été votés et ia rai-
son en cat parfaitement connue.Pour
te raison 11 a°d0 y avoir pour ancre
nombre desurnutnéraires unea
de travail : et sl cen surnnuméraites ant
êté conédiés sansavis préalable, lex-
ministre des: Travaux, Publics pen ost
pas responsable ; et d'un autre vôté, sl,
par suspension travail en ce moment.
la liste des ondysravail n'est pas aug:
nwnies, I’ex-midistre ne doit pas en être

bia mé.
Tefait ent que, sous n'inporte quel

gouvernement, il devra toujours y avoir
en outre du sombre d'employés perma-
nentx actuels, des officiers et employts
suraumeéraires pour exécuter les travaux

ordonnés,parle Partentent.
jee

“LES FOUBEES
{

Da * Manitoba” :

‘“Lorèque nous avgas, 1a semaine der-

“nière, répondu à la * Patrie”; nous
n'agions pas le rapport du département
de instruction puhliigne Qui a êté Fe

 

  
saprit departi, recounaitraque notre 1

easion de soni slgarade. Noas ne 3e

mesprucnré depyLapretve de
“nsique mauy ise oi de la’ feuille

montréglaisze, »5 trouve en toutes lut-

tres.
On se rappette Que la “Patrie” de

sqnçait lég écoles cathotiques du Ma-
nitoba, ot attribuait à leur inférivorité ke

; fait yue duns certaines familles fran-

‘Kaises où envoie Jes enfants à des éco

bes nnginises.

Or. le rapport Qui constate ce“fait, es.

Cabine aussi la raison, laquelle n'est pas

*« Patrie”

“Lertains parents mæ plaignent ous  
Ï a

  

sculemént dats la province?/C'est g& |

armmmant, Si cerapport,€, oon parie

trop francais”dans jes écoles. C'est

“anglaise.”

. Nous nesachons pasqueparier fran-

çais dana use école soit une marque
d'infériorité. Notez bien’ qu'il v’est pas

dit que l'anglais ne d'y enseigne pas.

on y “ parletrop français.”

«RB appartenait A ta “* Patrie ” de trou-

‘ver dans ce trait de quoi flétrir une

ésdeinéeA donner l’enseignement
à des enfants de race françai-

se. C'est si bête, qu’elle-même semble

l'avoir compris, et sans scrupule, elle a
caché à ses lecteurs la raison de cette
préférence de quelques parents \pour

l’école anglaise. |

cas auquel fait allusionIa:*Pi

on aperçoit mieux aussi Pit sture de

“cette feuille, criant aux Canadiens-

français du Manitoba, soit disant me-

mac de perdre leur langue : réagiss:t,

"C'estJe. comble ‘du cynismede fein-
‘dre, comme le fait la “ Patrie”, un
@i grand intérêt pour la langue fran-
caise, et de mépriser eu même temps

des/Ecoles dont le seul défaut eat qu’on

y parle trop le français. Comme c'est

d'ailleurs, le combie dela acheté de ia

part de da même teaille, de fausser mé

chamment le sens d'un rapport, pour

étaydr tantbien que mal ses di ame-
tio:
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Sn cm

rds|intéressantesces lignesdu.“Glo-

5be”sur Je service de navigation rapide.

&"

don Je service rapideent us game
Inge desfonds pubiles, fe +Herata

vingt: fois affirméqu’un service de 20

noewds-à l'heure est une impossibiiité.

ve oscomme ces gens<4à s‘accordent :$s

augure au gouvernement, at

lobe de subatituer un service ||

ehonnoeuds au service de vingt

vosle,Pour lequed des soumissionsont
émandées, Mais ona dit, en

paré aux-lignes de New-York, un ser

vice de dix-buit n « n'aurait aucune
valeur, aucun prestige, queIa route ca-
nadienne n'y gagnerait rien en trade,

fret ou pass sur la route deNew-

York ;: que le Canada n'ajouterait ried
à sa réputat on. On à ausei fait temar-

quer que contrat projeté aurd une

‘duréede'dit ans, et que ai on service
de dix-huit noeuds est établi, nous. se- 

Publics d'Ottawa, et lui a |

me adopté dans le département des Tra-.

®ir Hector Langevin a continué la|

se plaignait du système. Tous savatent |

.Quant au: paiement des guges-ou ‘des |

pris avec la connaissance et le consen- }
- tement du parlement, eur les sdinpmes

le muins Ju monde telle qu'indique fa t

rons enarrière des lignes de navigation

| étrangères,qui ne cessent de s'auvétéo-
- ver. De-pritie abord, un service de dix-

buit noeuds parait pius Économique,

male nous perdrions jes $375,000 de

subvention que promet de gouvérne-

ment britannique, si les navires desti-

nés au service rapide vent, sous fe

rapport de Ia vitesse

ét

autrement etre

utilisés pour je service imperial. ~~

Le gouvernement canadien piwers

sans doute toutes ses. considérations.

Oz peut inférer de ce qui précède que

# Giobe ”, depremier organe dugou-.

 vernement Emorier, est forest du |

service rapide de 20nc ‘

. 9 .

Le “Free Press,” de Winnipeg,we

demande oilestun pays agricoledans

te monde entier qul, en douse ouquinsé

ans, & atteint une prospérité plus

grande et plus durable que Manitoba.

Non certes, dit is “ Gazett#”. “Le

Manitoba a avancé plus vite dans la

Toile du progrès qu'aucune région -d'é-

gale §tendue aux Etats-Unis. Et cela,

te par {es peliticiens des plus étroits que

jamais paye ait produits.
sem

Un portait deM Tagepr lo *Mad

sud Empire”

M. TarteAth,”a sans doute eu des

grscons pour nnvêtres. Jamais cette

prévihce, aux jours les plus romanes

ques de son histoire, n’a produit devan-

tard ‘qui ait autant cherobé la vaine

 gloriote. Ce petit ministre est gonflé de

son iowortance, Il ne peut se contenir

et les affaires de son ministèrene lui

suffiseut pas. là lui fautparlerde ves

hérofques exploitsd'économie. Quel re-

gard foudroyant À & jeté sur son‘arebi-

tacte toraqu'ié ui a demandé s'À cos-

naissait son métier. M. Tarte ne ra-

conte pas une de tes histoires, sans dire

d'un air tragique qu’il en est le bros,

Jusqu'lél M. Laurier o's rien fait. Mais

fén‘ de réformes M. Tarte a déja
accompdies Ÿ

Depuis I'dection de St-Foan, le pars

t messes tranquie. M. Tarte\est plus

me depuis qu'il n’a plus d'opposition

là redouter.
ees

Le vote |par tête, daus les dernières

élections fédérales, à dounéla plura-

dité aux conservat is ont obtenu
418.008 votes, les libéraux 307.144, les

Indépemdionte 50,511. Tels sont jes chif-

fres officiolaenregistrés à Ottawa,

Le tableau par province est le suivant

La “ Gazette comuiente, ainsi ce ré
suitat:

on le voit. ont reçu plus de votes que
les Hibéraux, dans Ontario, la Nouvalie:
Ecosse. le Nonuveau-Brunewlek et de
Manitoba. Les libfraux ont. reçu plus.
de Votes que lys confervateurs dans da
province de Qué*ec. l'Be dn Pripes-
Edonard; Ia Colomiie Anglaise et fre
Territoires. L'excédent dabs
dernières provinces et les Territoires ne
sève cependant qu'à 2,300. C'est ce
qui détuontre cousthen je gonveruemem
lest redevaiile à d'admsiration que la pro
vince de Québee profosse pour M. Lau-
tier. Sans cette province et l'appui
‘qu'ete n ‘donné. l'oppusition Hibéraïzs
h'autait pu être transformée €n One ad-

ministration Hibérale. Même sn tole de
cette provincei! faut, njouter 1fe vote ia-
dépeudant pour (donner Un maîurité au
quuvernement. Lorsque le réstitat de
l'élection à été connu, on & dit que Le
parti conservateur b‘avait pas À ruugir

principe et H a pundu. 1 n'a pas été
écrast. It reste sur l'arône somme ane
des ns| fortes oppositions Senboes
dans l'histoire au Cunadé et vent es

{ vauter quk sa force dansle pars est
plus considératée encore, propartioquel-
lement, que sa free en parlement, ;

! Dans de {iles conditions, vu peut sat
tendre à a mouvement de Dopinion po

pairs qui anes pour fet d'affaitair
perbu Le gouvernement dans ja

Chambre des Coumnones, et de ieeon-
duire à la défaite. —

; .. .

Dans son -discours d'Ütawa, Jeudi |
dernier, M. Laurier s'écriait :

Et posrquoi ir, CharlesTopper |
comptait-il sur la victéire+ Parce que Jiui et M A ers eu appelnient

pourquoi quelquesenfants vontà Fécois|

Seulement, dans Popinion de certains,
À fois quil est dévoyé.

_Maintenantque Pon connaît mieux = :

trie ” est d'apinion quesubven-

Sonce changement, que, com-

en dépit des obstacles semes sur sa. rot:

À eût parté

bo Cons. Lib. Ind.
Ontario .....191,062 166235 62/6750
Québec .. ... 98.980 112878 3725 |
N.-Boosse ... SOTT2 44188 797
N.-Bramspick 31.000 25,564 5,302
He PF. bd... 0,157 9.194 32

Manitoba . ..15,45 11,518 5.906
Col. Ang:....Te 8.17 8.321 1007
Terr. N. 0... 7.81 eus 254

Les candidate conservateurs,comme

; les deux :

‘de sa défaite. HH a cistmbatte pvr ug

p
o
m
—
—
—
—
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t
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”detescon-ar
« Mais j'ai la satisfaction de
dire que leurs-appeis n'ont pas

‘qutés (Applaudissements.) |Car
sir Chanles Tupper sait bieu soninte-
nant et vous saves tous, mes vonci-
torens, que lorsquesir Charies Tupper|
foisaif ses appels aux passions popuiai- F

pamions et aux préjugés
citoye

moignage de l’histoire des nationseivi-
lisées, devient presqu'incontrôlable une

Le “Courrier du Canada”fève
passagedu discours du premierminis

tre: Co

- Nous nous Tnscrivons en: tauxcontre |
ces parolesde M. Laurier. Le particou- :
servaleur. d'a'fait apped ni aux préjugés
bi aux passions de iaprovince de Quê-

bee durant la récente dutte Li afait

appel À son bon sens et à sou hoñneur.
ÊÛ fui a demandé sielle voulait alderlo

gouvernement de, sir Chartes Tupper à
rendre justicé à une minorité pérséeu-
tée en dépit de la constitution. Hlui a
‘dit: voici un projet de loi réparatrice
destinéà redresser les
res manitobains ; ce projet est décisré |

| satiefnisaut par les intéressés : les coù-
servateurs l'ont appuyé, tes libéraux
t'ont combaity: le devoir manifeste du
moment, et c'est nu devoir impéri 2
est deprêter main-forte auxconcons
teurs pour leur permettre de conday
bonne fin leur oeuvre dered
et de tion.
M. Laurier appeile cels prosoquet tes

préjugés et leu passions ! Celangage à
lieu de nous ¢tonner dans ia bouche.
d'un botome qui ee prétend, malged
tont, l'anii de la minorité manitobaine.
Cette déclaration de M. Laurier est

précieuseet jette un grand ‘jour sur le
: {-tond de sa pensée. |Demañder justice

-Pour jes catholiques du Manitoba, c'est, |
d'après lui, faire aux préjugés et
sctiever Jex passions

“Orange Seutindd,” I“Tribune”
et MM. Martin et McCarthy ne parte
raient pas autrement.

Mais ce qu'il y ade plus étounant,
c'est que M. Laurieris tiré sursestrou”

pee. En effet, dans maiuts comtés, les
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“Ralpasesses pouvoirset empicté grave.
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, CestIntolérable !ï

| par l'auteur

fegarde les
o's aneunciment sa

the,

sipistres arrivés dans nos-envirpas im-

“ n'existepasteni's bienva!

ett 1a fs 
Frs,aprèsd à nombreuses”expériences +.

Cleat vexatoire au. dernier degré.On

; © diraitvréituent que-ces gensdà ve
Fu : dérieusement empêcher ies incendies.

+ Neild quifontdesexpériences,dus
vations et at prennent les mettle

    
  

  

  

   

 

Co vere, Cent trop d'audace 1 oùallo
in sous, mes frites, ot- sons-pous/?
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bee de waringe de M.J
 Soumolemarchend,“avec;° Mlle

  

Bostule.
= vient de

: “AucoursPune egh
‘wis Poitras, ce mat

”
rter du “Herald | annoticér qu

des
whan eoencore fait.|

     
© monde sa bourse,

  

40s CHEFS
a

“ Borréil et sir Adolphe Caren. Ni

de sie D:ackensie. Ean. répahise, ¢

: “teation dabandonner|là politique.

“tète du ‘gnuveruewënt. Le Legs

’Gluré-punr Gtudieé poséuycatles;

> rond Cavenir de uolre pass PS

 

= : “Buut à Une exculleute famille à été ;% trols jours:usde faux prêté

Jie-jeune. “aude” “ demêlés avee Ia:-polide

quitté foute de preuve, :
2 L'accusé 8 compary ce mat
)Tesagisteat1.Latontalueet4

Bon procès +aversie

  

“han du feave. Ces messieurs 
PE setour ks.rivesdulac 

SooVaries”gu#tosurgsevmgeren- |
torts eivile, eu dépit de son otigine— a

Dequoi s'agit-il done 7 Quelleuberté4

‘La liberté de laïsserdétruire, par as |:

Javiedes:

18 que l'on n'aura plus mêmelsperm=

_ sion de laisser l'incendiefaire son œu-

‘rære de destruction maïntenant ! Oùal-

-loas-nous 7 Oùl'intervention de rEtst

w'urrêteru-telle ? N'est-on plus maître

“31 &d'abord faits instailerde tous c6-
“tes des xppareils et des échelles de sau-:
: “vetage, pour permiettre aux fneendiés: i

de. se sauver des fmance ctd'échapper

“Bt maintenant, I wa taboir acheter
devextincieurs etles wsèttre àportée de

“routes les mains, sous» prétexte.de per

2* êLe incendies, avec pertes de vide,

mention de l’État paraîtra vexatoire à

: di monde. Pour justifer uñe pa-
+ peille législation, #1 faudraitl'existence
: G'an dangeren‘ constaté, manifeste,
un semblableCanger n'existe certaine-
- ment pas ; desorte quel'acte invoqué

la circulaire, en ge qui

plus particulièrement,
d'etre.

Alsi. parle ia douse * Vérité.”* L'in-

; owaiie del'asile St-Jeun de Dieu qui a

sait tant de victunes et détruit unime
C € établissement, celui de Villa Me:

aid presbytèreerdel’église de
la Lougue Puinte, pourneciter quelesles

-Mmédiats et qui sont encore àla,métioire &

de tous; ne sont quebagatefles pour M.

“apdivel etl'Etat u bien tort de s’occu-
per de. pareilles misères. Le ‘danger

‘Far surcrott d'insolence, le président
du bureaudes Inapecteurs D’a-t-il pas

te recommander un 2X-1
dont # areconnu Fefficacité

  

 

“Cean nn chapelle duSacré:
“Coeur. paroisse Bi-Juoqués, a ore oie

.- À. Hobert,

4

 

=TegàeeLe=donnée|

PAStA Aueueosé

ta cartesettre est‘pas unecarte|
‘département des postes
rappeter à ses maîtres de

n les chargeant defaire payer
rls‘centins roglesentuïres- pour

4 #erait possible, en tous temps,

Caanque jamais| Dav t autorisé le re-

po
avait acheté le * Soir.” M. Poitras lui|

- À tout slimplement racuntéqu'il ¥ avait
négociations emtuimées,!

4.
!
i;

masque res

“À tretdisde -l’adminiatration de isJustice

+‘tn‘assaut dee pise audacieut aats

commis hier artymid]sur la tus”des 4 : Un jaunedidétraqué
Commissaires. Avagabonds
scimmés Peter REDomai t Antoite Le lestensitcolonelHughes, qui

Lorenzo. Cus deux individus ont ren- présidaitla- vour ‘de poilce, samedi, à

etutré M. F: X. Lucas et lui ont'de--
Surson refus les

-- déux individus l'assalilireut et tentd-
: æwut de le bâilicnuer lorsqu'lle furent

‘surprin par deux donatables qui les ar-.à
æetèrent.‘ Les deux tramps oof compa|

fen ce matiu devant demagistrat La |
--, fontaine et sé sontdéclarés innoceuts.
CORprocède|àYenquêse cet <a

 

jf ÿ” roronto, 10— Bir Frank Smithne PE
‘recu. 49 club Albaoy, sir Mackenzie

Frank, au dessert, à proposé La suèts |
i-ci à

“Runoncé.qu'à n'avait pus du tout Tig

Sir Adolphe Caron n passé va revne
tout ce qu'avait fuit le, particonserva--

teur péeludunt ses dix-huit aunées de
€. ponvelr.Sir Adolphes'est. décluré heu-

. teux de|voir enC'añadien-françaisàJe|
est

veut, dit-il, où nous devons Iniseer de
“sué toutes Bus petites queriesde elu.

raudes
-quvstions de Ju sautionduquel ex dé.

: Un jeune homme bien mis et npparte’

 vèté samedi\soir au Windeor, sûr Fass
| Lusationd'avoir ubtétu sa pension pen-.

“avait- eutegistré
: écritesienle nous de William Russell.
ponts sonerreétation les détectives
‘ant découvert que ‘Gun véritable nom
‘était Ricox et qu'il avait déjà eu des

de Québec, mais|
7: hatin dans ce derniercas, il avait $té ac-

devant
declare

_ aravorat Ernestpevamier «M.
Pavooat Cardinal sout partis pour le

‘de tà se reudre à Boston ot vialter au
Ohaanplain.
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lesmalheurs arrives samedi
, cclui-el est sans dou-

pas émouvant. :
| Vers trois heures, deux jeunés Slles

mpagnées de deux jepnes garcons

bo le fleuve dansune chatou-
entre Longueuil et le club de Nata-

“Ton de Pile Ste-Hélène, quand ivée
‘ vis-2-vie Ia résidence du gouverneur. de

Pie, M. Desmartesa, Vembarcation

cbavirs ét tous les occupants outété

-préci À l’eau,ujet sur je nombre,
malheureusement.

parents :résident‘au No 308 rue St- |

“Christophe, et ane jeune fille nomméé-

avenue*Laval.
Quant aux deux’ autres,

ia victime et un jeune garçon £84¢
12 ans nommé Edwin Smith, iis

réussi À se cramponner à Lori
et se sont sauvés ainsi. A
“Le cadavre de Organ à es repeché
quelques instants plus. tard, par

ur de

avaitététémoin de la noyade, ettraus-

porté sur le bord du rivage auclub de

- Natation où on à essayé de le ramener

û la vièémaissans aucun résultat.
- Le gouverneur Desuiarteaa a immé-
distemetit averti le coroner et verssix
cures, lavoiture de la morgue -t al |
ice chercher je cadavre.
Les deux pérsonnes sauvées ontété

| recueillies pat - MmeDesmarteau de
File, qui leura prodiguéles soins néces:
cessaires et leur a fourni" des vite: |
ments secs,
Lejeune Organ était employé ches

MM.Tho May et Cle, comme com-.
“mis et était‘très estimé de ses patrons.

Selonle jeune Smith l'accident s’est |
produit dé cette fäçon :
Hsdescendalent los rapides & une al-

touche un roc à fleurd'eau et chavira.
Smith sachant assez bien nager alda

lle Ruby Hughes à se cramponaer À
mbarcation. Il entendit alors Mile
qaA Organ de Is sau-

  

   

 

er, Quoique ne sachaut pas nager, le
jeune homm: précipita A son ee
cours et futentraîné avec elle par.de
courant pourne plus

“pris deux, il y avait une dame et un

malgré-leurs cris, n’ont paseu le coeur
-de leurpôrter secours. Ce n’est qu'a-

fent longues comme des siècles que
‘deux rameurs sont venus les recueillir.

pêché.dimanche matin tèut près de f'e

| Roussia et Tamat. ;
corps à été traneporté ches Les

La fréquence. des accidentsdece
genre fait ressortir l'utilité de populs-

{|riser autant que possible Lee méthodes
employées pour ramener les noyés à là
vie Gitons la plus élémentaire et ia|
plus pratique celle du doctear. La-

- rhytmées de la langue.
Rien de plus simple d’éiileurs que ee

procédé qui consiste aimplement à sai-
-sirla langue du-uoyé soit avec des pin-
ces où même avecles doigts entourés

- d’un mouchoir où d’uneserviette et. dr
pratiquer ded ‘tractions à la minute,
<a pendan , deux ou trois heures.

“affaire À un cas tout A fait
essayez toujours.

Àonà constaté que la mort du noyé pou- |
vait'étre attribuéà larame àDreares|

. roisseau sanguin, mais
nombreusesattestent de Vetteanits
Ja méthode Laborde.
Hyaégalement un “enseignemet

dans Cet accident qui conétitug un
metrie grave imputabie2 Vincurie de
nos gouvernants municipaux rest

| ceini de nepas faire ler.à l'tie
Sté-Hélène. ou-_autres Jieux très frê-
quentés, des stations de sauvetage où il-

secou-|
les ra-

me façon pratique et
rir les victimes etde tenter de

| metierÀ In vied
‘efficace. Espérons
tion 3ae.seford‘pas longtemps attendre.

REEats

 Enquètsderdemandés

L'*Echo de Montmagny ” sepère que
M. Tarte se rappellera cé qu'il a dit au-

;.

 

x

{ef wdfera faire |ane enquête:

 

| ordonné l'examen médicald'nd jeuar
détraqué, Zoël Gyf, accusé d'avoir
deTarget à son pète. 2

"Bowne chasse a

      

- passé quiize jours, à tupporté pun ma-
: guifique ours, qu’il a en HA,
Ju- tuer poudant son séjour la: 4.

‘imprudence-

   

ei
‘#kntrouvait hu. avait été isissé à l’en-
cyignnee des pues Craig pt Bæury, hier

  
Lars ds

 

” Dégringotade:

1 elie Juns un arbre, est tombé d'u
teür devingt plèds et s'est iut

te FhopitatNotre-Danie. /

5 | Retour"des chefs

 

ae

S- Gohevin PL. Dubue sont arriveshier mine

barcatère,

 

Ladyy Taperql

 

=

à nierabond du =M

Rimugskl, ameque M J.
per, C. R. de Winuipez.

Mile T tet de M. Tupper, jr.
t

ux out trouvé là

“mort. Ce sont Fred Organ, dont les}

Eva Hughes, domiciliée 20 No 118b 1

{| Edmond Vincent. de Longueuil, ui

homme dans une autre embarcation qui,”

près quelques minutes qui:leur paru-

droit où l'accident à eu Heu, par MM.

“borde qui recommande les tractions. -

et|

Quandbienmême vous croiriez avoir

bo il cat bienvraiquedans iecssactuel |

Que cette améliora-

voi.

© ML Victor Herounrd.qui arrive du Jac
Mercier, dans le Grand Nord. of 8 a}

pisiielr da

ae voituredebob. Jans laquelle il

aprèsutidt, lurague puuseée pur lé vent

elle rowa vers la tueci trasereu fa vole |
AMWAY Premjueau molent of) an

«ratarrivait à cet

“ | vra étudier la. comtnissiun parisienu-

Pendant Je tournoirootde crosse qui açu

lieu samedi entre le club de Montrédi

ét les Shamrocks, un petit garçon Ju |

nomde GeorgesLemieux. qui dasbou

€ des

| blersures à la fête. M à étô transporté

Tapper est arrivée à Montréal,
vhgutian.” Sir Char-

des Tapper était alé à sarencontre à
wart Tor

lady. Tepper ést accompaguée de

Les vuyageursdistingués deicen
dus au Windsor et partentaujourd

fruwhe

0 |UNAccipeNTQUESTUNen on

“À tranamission d'an signai électrique sus

2 da ligne télégraphique, après entente

. 7,800 milles. Unetrentaine d'essaisont
donné come unité moyenne de trans
wilson{ 1 seconde 64-100. :

lure assez rapide lorsque embarcation|

|

reparaître.

“Le jeune Smithdit de plus que, tout

Le cadavré de Mile Hugues à étô re- +”;

- Charley, impresario de la Nouvelle
4 Hendy.

x

| evroner tiendiu ute voguite.

t-

Le chet Benoit, le{teLientenant-colonal [
| Stevenson, l'érhevin Jucques et ux:

tin à Moutréal, à bund-du steamer
* Monguliun.” Un détacbemeot de lu +
brigade, aiux que"le détachement  dés-
putbpiers qui wet allé en Anpetèrre
sont liés. remcontrer leure-cuefé au de

 

Yeah par voie du Lac des Bois,

pe, Vancouver, Ban ‘Francisco "Los

‘aident au No 205rue Clark,Mile Ent,
{s'est BoyE accidentellement dans oA
carrière de l’endroit en jouant avee d

‘erivent.vue somme de -vingt À Me
De

ve;G. ct ancien curé de Borel.

 

 

DEmminoussion

wé rendre compte de la rapidité de

“tte circuit ininterrompu. Le circuit eur|

preajable, a été laissé ouvert de Moat

Angeles, Kansas City, Chicago, New-
York et Montréal, une distance‘ de

 

“ENCOREIUN NOYE

=Aux carrièresde WirEsd

OlJeune enfant mtdont Jen: parentsel

ges petits camarades. Après des efforts,
on a révsei à retirer Jo cadavre de l'eau

et on l’a transporté à la morgue.Voilà"
plusieurs fois que des noyades de ce
senre arrivent dans ces esrrières: L.

Pol
4 “Discoursdu chef

L'honerable M.“Laurier «consenti dé |
faire un discoursJe: jourde lafete di
travail a Ottawa.

 

L
e

a,

 

Î

Les employés du

du

département de La
‘fumigation et de la quarantaine, als
Grosse Iie,, out reçu avis d'avoir à dé-

savrpit sous trois jours de dial,

Traversée”rapide

Lessteamer« Stdouls,”de Ia ene

américaine, n fait ia. travergée de

‘ Southampton à New-York en 6 jours,
deux heures et vinet-quêtreuninutes.

Un autre©cadavre | ;

“Ona trouvé hier, à‘Trois-Rivières, le
cadavre d'un uoyé. Après quelques re

cherches où à appris que c'était J.

Chartré, de St-Grégoire, qu'on n'avait

pus revu depuis soû départpour ailer

au phrase.

Je Conversionde: atts
Le maire de Québec, de retour de

‘Montréal, où il & rencontré quelques

courtiers anglais, dit que je projet de

conversion est bien accueilli et la.

trausaction se fera dans des conditigés”

tort acceptatlet, Ho
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/ Town
: A molus queles montréalais nesoûs-¢

RE ’

  

cing mj dollars ils serpent privéssu
péra. “hiver. C'est, ce
d'une Juttre que vient d'a penser+4)

Orleans, à M. Bdmond Cs

  

> Les inventions

Leear5edu feu a reçu avis
Que le bureaudes patentes de Washing-.
tonaurait accordéau capt. Naud l’auto-
risation de se servir du nouvel appe:
Teil qui permet d’accoupler quatre bou-

-eù mime temps, d'invention dont le
© Monde”Tabl'autre. jour, Ca

 

Evening Tologram” récoit pipar oa
Bie de Londres, l'information suivun-

: * Le nombre des rants partis
‘pour |le Canud durant le isde juil-
iet, s'est Glevé À2,654 ; c’est une auz-
mentation de 1,581 sur cellede l'au
dernier. Le rapport pour lus: sept

| de de 1806 lodique quelen
es étuigrantspartis pour uada a

été de 14,678, contre 12,001 durantda
même période, dan dernier. À

tai.cosmo

‘Moybson8ebaignent
Joseph Gauthier, de 7,deSte-Thérèse,=

“depuis quelque temps truvaiduit à
chine, s'est noyé, bier agrètanidi, en se
buignant avec quelques asuls, dans la
rivière St-Picére.
trouvé et transporté à lasnorgue, où le

 

Un nommé Wright, de la ruë MeGu!,
s'est noyé, biér putin, a Maisonneüve,
en se baiïgnunt. Son corps n'ar pus
encoreÉté retrouyé hier soir. . |

7NowvelleWidraire |
AL a. 1 Barthe.‘ancien dépoté,‘do't

“publier ipvessuminent Un ToWwan Cabu-
dien 0B ii est question du meurtre du
Dr Tad, de Bamuajaka, par le Dr
Hoëmes. de Sore! ; du lu manidrede vo-
“ter avant 1837 ; du meurtre de Mar
coux par Jones, à Sorel ; de l'a
tration de la justice criminetic avant
1835
St-Laurent, avant 1837, etc,
L'auteur veut surtput

phier
pris pour type.

 photogra-
"le ie,du prêtre canadiedsit 4

fen M. l'abbé ad

PEfenstâme 1

- La questiondedes écrasés

FeuIV avait,vil3 y à quelque trois

Sotsuns.la mee préoccupationi que

uve lites aujusrd’hui-: il songeait, lai

aussi. des le mois d'avril 1564, Asup
primer Yes Serasis.

cing celts articles. canoer
ulationdie suitüres que de-

>arml lei
nant lu ci

uommée dausçv but, où Uvure bleoF
dunnative créant à vette date un vffice

du curntmiwuaire gébéral et.surintesdant

dua coches et cartusses pubiles, aque
ic bon rui enjoiut de veiller a ce que
“toutes trs ditcé cuches publigars guiuat

. attetôes bien et dûment, damni ap
particu, de buns et forts chevaux.pour
titer. ener ot couduire les ditew coches

publiques par cocheré et geus capable

Que leu: dites coches solent waintenucs
et entrétenurs ex ton équipazs afin
jQu'il n'y advivaue aucun. pere
ou empéchument au pablicq.… .”- -

| reser rien de nouveau sous le se

das Somerapt7

POUR 1EXPOS]ON
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Lenouvel falifice qui ru ra le
Palais de Cristal sur le terrain € PEs
position réuvira trois des constructions
actuvliesen Une seule par Bo transept
qui travenèra la bätisse dans toute sa
longueur.
Cetre construction svra fuite un

 

5 Cet prèsdenis que doit Éouvrie

À son président :

‘Anderson, L. A. Bernard, R. Hendries

{ worth, Toronto ; J. G. Gibbard, Toron /

| à là uage, mais le pauvre jeune homme:

] télégramame du commandant Wakehams,|
T5 de la “* Canadienne,”

 dietrictdeGaspt.

ches de boyaux à une borne-foutaine T

ois :

Son corps ‘a. &§ re- |

: dus débâclés du Richelieu et du T -

et éipérimentés pour les cuadaite. «tj

| LE Hine CONGRES|

: DeFessciatonorrman
Sméricting|

Ontosoisdomi

ici ee congrès auquel assisteront des
centaines d'étrangers. Il y aura récep-
tion as Windsordans in soirée. Le pro” |
gramme, est varié et compurte plusieurs
articles ‘amusement, entré autres
pros en bateau. Mandi eu buit i
y aura concert à la salle Windsor. Jus
qu'au 26 jes délégués resteront dans
notre province. Voici le personnel des
‘différents comités:
Comité exécutif locuai—J. E. Mori-

R. W. Williams, 8, La~
chance, Z. Muir, L. R, Baridon, A. D&

 Reception—H. F. Jackson, C J
Covernton, A. Robert, A. Décary, R.-

| Carrière, A, Macuillan, w. H. Chap

Mrinance—Darid Watson, F.-O. Mor

gan,
J. D Webb, T. Emile Barbean. -
Amusements…—A. J. Laurance, Fa

W. H. Rernotda, B. E. McGafe, C.
Scurff, L. A. Genest.
Réception (at large).—Prof. Shuttles

to ; Jobn Lowden, Toronto ;. LW.
Yeomuns, Belleville ; W. H. GritSith, |

; Sherbrooke : F. C. Saunders, Bedford ;
3. E. Dubé, Québec:; prof. Heebner,
Toronto ; J, A. Mackenzie. Torento ;
J. A. Davignon, Wimdsor ; H.Watters,
Lawes Dr Comeau, Farobau : do

vuQuébec ;F. C. Simson,Be
lifax.

Cu CANOTCHAVIRE.

v”milieu deses roptes

on nous code Mattavs :

La famille Qe M. Eùgène Duptls, des.
Réablés, vient de perdre l'atné de ses

   

ans. li était employé À la descente des
tâtiots, ce qu'on appelle ici Is “sweep”

barcation inontée par quatre bons ras
meurs, Le jeune bomme était au gonver-
naît, lorsqu'ils franchirent la chute dcs.

| debaus de Mattawa. L'embarcation cha- }
vita au millea des rapides. Ses trois
conxpagnous réussirent/à gagner la terte

s'cpuias en efforts pour inonter sur ia
barque et finit par raître sons les|

. L'accident arriva à quelque dis-|

n'a;éphore retrouver le cadérré.

  

qui finforme que
la pêche sur la côte Sud, très mauvaite
‘au début de ia saison, devientchaque
imeilleure. H s'agit sartoûit à Li

ER‘   ACCIDENTA TABERTH
i.

Va des enfäritsde |de M. Rotséo po
' de Montréal, &gé deD ans, enpromena- |

mercredide. à Berthier, à été victime
d'un pénible accklent.

li est tombé de voiture et
lui à infligé d'horribies blessures a In,
têta Ii à àpeine recourré co
Spin: et l'on wattend à se wort,.

  
Teil. La nouvelle intéresserp probable |
ment peu nos lecteurs, att ndu que lik
dite évlipseétait invisibleEn Amérique.|
Une consolation poureux. sera peut-;

être de ja rendre responsable de l'et-
froyablechaleur que nous vublesons de
vais plusieurs. jours. -

°F .

 

   

TL PERD SES E5DOCUMENTS
“Une pétition en“contestation de Palos

sier conservateir d'est-rendu à Lonise-
ville, vendredi pour siguifics-la pétition,
Mais, raconté la “Gazette,” de Ber-
thier; arrivé Ja # àrencont ré des amis
efa fait là noce jusqu'aulubdi suivant.’ t
Ha perdu tous
etc,ete: -

 

AsonTOUR

Un seriequilAarencontré l'honMM.
J)

Tarte Jui 3d 4ndé wi dantrea em.
pleyés de Borel seraient reuvoyés. Le
ministre lui ar a qu'il ne connals-
sait rien de cela. qu'il avait demandé 3
M. Howden de lui donner une liste des
employés inutiles, au Hâtre, #ù yen
avait, et M. Howden fui a envoyé ja
liste Teceux qui ont Été remerciés de 5
Jeurs services dernièrement.
À présent, on! dit quela grande ba-

chedant west yorvi M. Howden, pone
décapiter ws ouvriers,va wervir a lé.
décapitertaitul-viètme.. :

| Pourrlafàfête «du travail

A uné nesembiéeVi comité d'organ:
fh de la fête du Travail, 1 a été dé

d

A
s

 

¢ d'uvoir uue ‘partie de crosse. Le
“La Natiogal” a conscuti a Jouer 4,

eti dus efforts serunt faits afin d'avgir
derctüb:*Québec” pour hal dispater Ja
palme. -

, Comme tout le monde se lérappelle, ‘
| la _Æ@mibre fois qûe ces ate BOUL
rencontrés le réssitut à êté L.

-süMission pour: le eprivilèxe des

Z. Roy. fo restaurateur bien connu de
lu rue Sre-Cattirine.
Un aous-cuuiité est à coisplêter,‘es

arrange wents pour une partie de Last

a programme comprendra des feux|
très Varie D} y aura aussi dans.» er
courses <a bicycles. :

 

ne egaie

Les choses consiques passent

L'idée deporter 7deschautsons en vois
peut paraître ridicule, C'est cependant

3

|
i
|

mage:

vhaussous, Va buis eut Uausforms ey
une lunÿite fre woyensc, poi realé ea
81 dont fn tricote les chaussons, puist :
chauds et plus durables et satel moll: ;
lux et doux qué cous en laine. ;
De la éme façon le bois d'épinette

| est transforme cu Fibre Chamois qui:
dome auk vôtements Ke qualités de>
protection abwoiué contre l'Air cru et
les vente™freids parce gaefle vat on’
ron-conducteerpartait contre je froid
ot lechaud. gardant à l'intériearle cha-
leur natanlle et empêchant ja pégétra”
tion da moimdre frusi. Cette mare
dise à E15 angi rendue imperméable de
façons à ce que Là plaie Be ia pénètre
pas ot elle est ai légère et si. peu cuë muderue ot BiesArera

dans sa plus grande largeur
teur sræ de VU pieds. Les Jeuxaies
eentraies mesurerutt GS par 70 pieds
‘clucan. et dei quatre que petites cu
tuesurcront 43 par +.
“La bâtisée sera construite en buis et  1 3pourUsnava,

Fp

|
ea

’ 5 2

Speo = 7m +

 

le

Pa
3

* 3

1
a

tonsulidée par des. voives defer: eile|
Laei itetit |

tose 4ù'sar épaisseur donne excel
uceda coafscunfort pour tous bes hat

 

—ont prendre des Ames
Augostara dudoctor Sport à lune |
eufaunte pour les coliques et le reikuhe-

. A. Nelson, J. Bacarof

de la confédération. M

: Retour de Paris

Ce ectr par le “Lake Ontario®, ar-

P- chine servant à

enfauts, un “jeune bomme de dix-bait =

de M. Lumsden. Ii condulsait une em- ta

Meta Ottawa es ce moment

Érabies,- sur l'Ottawa, à dix milles au- |

  de la maison de ses parents, os¥ dE w

A ; {ur le Champ des Mare et résistance à
: iu PECHES'AMELIORE ee fin po.ice,' a attrapddeux mois de pri |

- } 4=— =F}non, $20. d'ametidà ou deux auxtes-mois

Leministre des pécheries a recs un|cbes le:recorder,

“{'pital de wes actions à $2,000.

<idé, à une récente assemblée, de né

8 mettre que pour $350,000 de ses ac
tions, lesquelles devroat êtredeman- |
déce par soumissions. :
La compagnie compte être.-w post

tion defournir la lumière aux her
“a

icheval| noe:

Hier1 3avi“éclipse tothle dvar

_interpréta. Ia lettre comme une invita-

|} se, veprépara a
en déjeunant copieusement.

“4 tre côté, le curéde in parolase où les
funérailles lent oa lien, aver-
ti que M ré X... officierait,
en fit a tant, er due oynt

tion de M. Legria àété priseetan huis-, den explications| vena, i. fallut eu mi

documents, pétition, -

…| emcour de police :
Henriek Blake, ‘18an, de taTue ;

“rafraîichiesements à êté accordé à M. |

equ fout bien tes personnes «ifAer |
ce sont d'ailleurs de trés jobe | BH

. Ch 43

“tes 745 hre,cematin,l'ambelance
de l'Hôpital Général a été appelé aux
Usines de MM. urner et Mat-
thews, fondeurs en cuivre, No, 21 rudle
St-David, pour undee ouvriers Ray-
mond Lesage, qui venait de se faire |
briser je côté droit par is granderoue|
volante. Le malheureux, sans ‘connais
sance, fut transportéà Yngpital,mais
À était mort en route.
Lesage n'avaitcommencé À travaiier

dans cette usine Que ce Matin.ot§
était connu coméme un bon ouvrier,
est Agé de 44 aus et pèrede ne bar

‘ tants dont le pits jeune est âgé de deux
moisseulement Le défunt demeure aa
Neo. T7 rue Quesuel. des Testes du dé
fant seront tranaportés à sa résidence

toner, quiauraes cet

ErCe«tg man ie
terroption aux Communes et pour le
même comté depuis je commencomett

    

 

| oniepeETrat
deux a à Paris et ous Tevientaves

<a médecine de la

 

mt“vient à
d'invention, l’un ur une
‘faire les clous et l'autre pour une ma %

rdesattachesMé-
talliques dans le ;

CE SERA v. WATSON

Lbon: M. Watson -‘ern ig
meut ie ministre de l'Intéri

 

  

   
  

 

-| Pourêtre Jugscolonial11 tas
au Base But

da,

uCOMPAGNIE0Des“RAPIDES|

“La compagnie d'étectricité des rapt-
‘des de Lachine, qui a déjà portéle ca-

000, « dé

 

de. Montréal au ComIREMOATE

 

  

  

‘vitéparce parents, aux.

tion ordinairve vtne se doutant: que
l'on comptait sur lui pour dire men

fatignes du voyage
D'unau-

mer le serviceset ne ontentetdeof
citer Len prièresde l'abnoute. oo

2 Stet

CONDAMNATIONS #,
Le magistrat Lafontaine .prononcé
les condamnati sulrantes,of vostin

 

Richelieu, arrété pour vol d'usicaleçon|
ge bein a magasin de MM. Authier et
Frères.: |Notre-Dame, aa. été con-
amnd 5Fameude 010 jours de |

"Marguerite oun, uneæ6cläiviste |
bien’ coun la' police, & été en-
vorêe en son GOT deuxmois, à ta
suite du vai d'unepiève de drap.
Laura ThibaulPo demeure at

No 184. rueSherbrooke, à été condam- |
née à: 3150d'amende «t les frois-ou |
trois mois prisonpourwrour venais

| deia boisson sane licence.SE
rastpt

OÙFeu JOSEPHBOUCHER-
mitsee

 

Cematin, &begin St-Fean-Ba ate,|
au milieu d'ou grand concours, er
liea les fanératiles de M. Joseph Bou-
“cher, officier duAbérif Je Montreal,
i 1 est mort/vetdizadi dernier. entouré
dé tous Jos 8 Tage de UDans. I
Mujase une réputation de boù ciféven, de
‘foantivandireihtôgre, fidèle ot diligent. |
M. Houvher, eh dohers de ses fone:

Ligne rézotières«d'ufficier da shat, cul
tivait desartsd'agrément. H phssidait
entr'autres, Ua remarquaide talent de
chanteur. |

… Une dé va Bes ont maside depuis
hotbbre Jan
de in cour de dassation, 3 Parts.
Un autre de ses enfants est ls fem-

   

 

01TE SEMAINE
+ Share;% soir. $ br

1 New peus
aLEMOYSE BROS. acrotateseven

heMICHAELANA, soprano. ds
Keith's Théatre, de New-York.

ayvapout de Mie ba GRAY
SCOTT, Hebee

prés-enidi, 3 cents, avecun tour de ca
‘rousedBrae. : qd dés

een

ert pus sans | veslent pour
n: qite l'on = esmale ™ des remides, |
sartunt ceux aftertés a Lraiteitest dis
affections.

 

-urèe rGctetest Bonin pour Là = i
von du Thane, de la toux, de ia

14; c'eut le BeukeBèe-|
tronvepartout. 15 cuis ment des intestins.

sim
‘bouteille

: d'insol

à M. Acutiat, juge

Aduniseivn, 1U cents, Les enfunta, l'a- |

dhe poitrine. Day à qu'un re|

 

SEEex-
ocesive et extraordinaire ui a agi de

& été encore weepar ne Cale

excessive et, Chacun,prademment, est
resté A l'ombre.

vers
qu’une ‘
Ce n'est q

ratratchirl'atmosphère que lo
gère du mata avait rendu pesante.
jourd'hui id fait plus chaud mais le,
vent souffle et l’on peat encore
Le thermomètre sur la rue St-Jacques:
s'est élevé à 100 degrès à d'ombre. Ca
été le maximum,
Mais c’est aux Etats-Unis quela has}

leur par son iuteneité et sa persistance,
est devenue une véritable culamité of
Von en juge par les dépêches ‘suivantes

côtés,
A Montréal SEpn&hiee

  

&levdqu’bhier.
Le thermomètre marquait 97.4 à.trois |

heures de l'après-midi, Bne persommgest

2e.Se.
"bialadetpéle, 10.—vingtÀ

‘sonnes ont au“combé, hier, À
BEeaes

A Baltimore, 108, le thermomètre
marquait 97.2- hier après-midi.Quinze
personnes sont mortes d'innolaton.

TASPHYXIES| *:1

  

  

otrierdu nom de:
| Honle à trouvé la mort

| étrange, ce matin, sur ia rue Berri en

 

eanBaptiste

une manière
Un

[tre la rue Roy l'avenue Dolutb, KH}
était AÀpasser vec trois antres C& |

des, dans uné excavation À une
profondeur de 17 pieds, lorsque à
coup n'échappa uneaffreuse odeur d'un :
des conduits d'égouts. Le malheureux
fue assé dans le temps d'y penser.

ades en particulier,M. Adoi-
Bes Des ins, vouluient Ini porter se-

rs; male ils ‘faittirent avoir le même
ds M. Desjardins perdit Ipéme con-

issance.Les ouvriers qui avaientréue-
si à sortir du trou appelèrent la pa
trouille et, aussi, les pompiers en don-
nant l'alarmeà la boîte 252. Les pois-
piersidu poste de 1a rue Rachel se rendis
rent en tonte hâte et retirèrent les deux

x Houle était mort, Desjar|
dinsLe t qu'évanoul. Tous deux fu}
rent transportés &d'hôpital Général où »
une enquête aura lieucet aprèt-tuidi,Le
défunt étuit âgé de BT aps, et père de
cingenfants dont l'afuée, une petite
bille,est Age de-trois. ans. li demeuresu
G48 rue ry, ‘Adoiphe Desjardine
est Qué dé 35 aus, il est mars et père
de famille et demeure au No 334 rhè |
Montcalm, aux dernières formations|
le docteur Basin, surintendant de Phd’
pital Général, a déclats queDesjardins
en réchappersit.
Les pompiers Collorette ot Leas

alos! gue M. Wrox qui conduit l'amba-
“lance de l'hôpital Général, ont fait
‘ êtreare qux-méimes, en voulant-

ua deuxgarrieté. de Femara:

 WENUESDiDEF°

Ua

 

nêtre auButierHouse, & Ottawa.

R Montréal, sony une accusation de
feux, est comaencé,à New-York

—Beixe excursionnistes se sont noyés
-aur fa rivière Spree, en
steamer+ fait chavirer teur embérca-

decent ant, i

Lineeodision s'est produite Ao>
: Pointe aux Pères, la un
tre, le *Yancourér” “
met. Fas &avaries.

* demeurant a rd,JeanBais'eitcoupéis
| gore avec au rasoir dans uo mopent
-§alitnation mentale, 4 _

-<Franiois, l'auteur del'a
tre Je prosident Faure, €subi

et les médecine conclu qu'il
‘etaitmopplurVasile, “pw maw

. âne tocause: ide Shelbysilir,
Indias,atué net m4 fancée,Mi}

- Peari_ Hiit, qu'il avait mise et Jout,
pourrireavec un revuiser.

la goncrad Ba
d'Absusinie non uke anti

ministre de ja guerre on Espagnepout
continuer Ia’ guerre entre Let Abyusins.

Lasbérit de:Windy tw, sommb cing
fois par je coroper Héaume. refuse

d'exécuter un jugéinent Le genverne

ment prosiaché doit velonuer nue en

pa autrepos

tcon

»

i

sue avec le

ves fournies par les deux guatetne
ments wt eles ul ont ue recanlies
d'autressoutces.

Lasgr

“foudre jet eutivremesi consuimées, el |
trois chevauxpaidavéLas pris wont’
qdenviron F3;

| ernie prie

UN ciroteh D'hocheuos
nar

ivoulaitsese suicider
ef

Peterboro, Oot.grohh, orm
de fol. Pierre Denapz oi Denis, ve|

7 8tenddv ay

 

que +reog suiste-
rm a. Suarade7ot i

SANG ; 4BES.DE ;
init ro

0a.masuihani,free
depe PEtwacote ubotaatire 4
Jens, prèsd'Hérakion, ont tot unary
yrting «# ope tft de chisécie

sie détruse_
PFasienss giises ont G6

  

att

Lavase Je dus cute

atteinten cette ville sn degré ausel Ba

|

  

  

+ beenpy*6 unepie

“| Bite,Neitie Healy, danstoarues
de

T
o
r

|
{ rout,

1

—James McVey, fils. do marchand 2e et

bois McVey s'est tué tombant d'une fe| Le

-~M, Heart Bresta quirevient l'hoe-; *
7} peur d'avolr découvert 3m Vénus da

2 Milo, vient de souris. M'était xb de

nexs| 3

ds retour i.

quête,

7 Leurautrs : noyaden:‘AteekRoe,
igide 10.“api, sopen se baignast 3 |

incanline, Unt, 61 Jno Catton,posé
1a embanquant dass une chalouie,à
Whilbr, Ont. | 4 :Ù
14 commun a Venerseia va | in

tenant ¥ da idamenieut dus 4 en.

En pksoemSensamany.Pes Biles

La Sahepareie d'Aycr Te Joma >

| Quinzaine d’autres “poms, € qui pauses
bre invraisembtat,pour avoir un nom

de femmes, rieat d'être
Cusation de polygatiie,

déjà plusieurs authea
Miller te mariage
moyen d'escrogr

‘après léur .avoi

talent avoir, La

ter a

uation aisée|

  =,“d'itinéraire
TN

me qu'à Copenbague.

crançaises

relations.

niteucier de Hlackivell's Tataod, où à
venait de purger wae condaï
un an de prison pour vol

L'arrestationde ‘Miller & #8 wet.
sur ia plainte d'une femme de ving:

| coQ ane, Joséphide. Krauss, qui,a
épouséele Ô mai 19%, alors qu’il a

‘était qu’un si

‘servaates ayant fi idesAd
Ses épousait, #tPrps

t volé Jeur argeat
suelanes objets précieux qu’elles

nina pacosssiemsent
moins quinze femines, à
dontrise DeusSE

 

“46VONDUTUE

smi

: Bertie,, 10—Unb dtpêche nerat-ets.
clelle ad St-Pétersbourg précise enta
l'itinéraire que cutmptuat suivre leter |

, {et da taarine dans teur voyage en Es
| rope. Letsar-et ja taarine se mmettres!
es route,À l'issue des graodue manote
tres, le Dé août. Lis visiteront success
vement Viente, :i Copeu ;
Balmoral, Patis Darmstadt. A Ba:
moral, ils seront : » bôtee de da reiz-
Victoria ;mais & - armstadt, te lion de
naissance de la-tsiirine, jeur visite ary |
uucaractère purement familial de mé- :

Paris onegrande joie de ce que lp tsar a
ausoucé sob intention dé sdjourner pus
longtemps qu'aiqurs àdana a Copitaie

"Wa
À

 

ukgonCHANG-
Londres,10— 14 Hess Chang «

witsamediin cathédrale
a déposé añe courpune sur ia tombe du
géncral George london, tué devaut
Khartoum, eb 1886. Li Hong Chan,
avait fait is connpiasaucé de Gordo es
Qhine, en 1800, lors dela gramme luasr
rection des ‘Talpings qu'il avait aidé à |
réprimer, Ii avait depuis Cette époque -
conserté; avec je général anglais jur
qu'à la mortdeSolu ci, los mellleures

        

 

   

 

  

 

AITÈLÉ sous Mae
#u sortir dy

Tonationà

3
femines.

=

affirme que

Newt

chois

On manifests 2
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Leprocs de Ludwig Ewing, srretd zn

Afefnagne,Un |.

à prendre, et gont
“’leures médecines
jamais connues.’™
fcr, 868RiderAve,

Gaecinesi¢

:| les dA |Le)Pilulees3he

 

LAMEILLEURE

{ Médecine«Famille
- Qu'elle ait jamaidwomans. Lettredo In

page Sas demedoRow Yorksar le

Pilulesd’Ayer.
“Je prends les ePiluies &

bien des années et j'en u
toujours obtenyles meilleurs resol
tats. Pourles affections du foie it
de I'estomac, ainsi que pour
rison des mauxde têtequi en résui

- tent, les Pilules deAyer ne
1posleste

“me demandent qual est lomellow
rembde pourles désordres de Testo-

- mac, du fais on desintestins
invariablement: Les

. d'Ayer. Prises à temps, elles arr
sontua rhume, empêchentlagripr

fièvre et règlent le
tor esd gentils Elles sont facts

Mra. Mav Josie

Ayer de-

fus

ai

   

  

Fun

en effet, los meld
famille que jas

New York Ct-
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